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APPENDICE HZ
CONFÉDÉRATION DES TRIBUS HABITANT L’INTÉRIEUR DE 

LA COLOMBIE-BRITANNIQUE
Comité spécial mixte du Sénat et 
de la Chambre des communes 
institué pour continuer et ter­
miner l’étude de la Loi des 
Indiens,
Chambre des communes, Ottawa.
Honorables membres du Comité :

On a besoin d’un million de dollars en Colombie-Britannique pour 
le logement dans les réserves indigènes, par exemple. Le 9 mai j’ai pris 
des photographies de logis à Deadman’s Creek, à 35 milles à l’ouest de 
Kamloops. Sur cette photographie "ci-jointe, comme on peut le cons­
tater, il y a environ 18 maisons en billes, superficie moyenne 20’ x 18’, avec 
toit en pisé, de V/2” à 2” d’épaisseur moyenne, qui doivent être remplacées 
immédiatement. Le pensionnat de Kamloops a connu beaucoup de succès 
en essayant de construire de nouvelles maisons à la réserve de Deadman’s 
Creek. Grâce à leur propre scierie ils ont construit et terminé trois 
maisons de 4 pièces, au coût total de mille sept cent dollars chacune, poul­
ies indigènes de la réserve de Deadman’s Creek, de même que deux mai­
sons de quatre pièces dans d’autres villages. Ci-joint également des pho­
tographies prises le même jour de vieilles maisons avec toit en pisé au 
lieu de bardeaux. Cela est difficile à croire à notre époque moderne. Je 
tiens à faire remarquer qu’en 1948 de telles conditions ne devraient pas 
exister en Colombie-Britannique avec toutes ses ressources et son bois 
d’œuvre.

A la réserve de Kamloops, juste à deux milles de la ville florissante 
de Kamloops, il y a environ 40 maisons qu’il faudrait remplacer très pro­
chainement, au coût de 868,000, afin d’atténuer des conditions déplorables 
et insalubres. On pourrait y voir en faisant fonctionner cette scierie du 
pensionnat de Kamloops, avec tout son équipement tels les camions pour 
transporter le bois de construction, ce qui épargne des frais de transport 
lorsque vous avez à transporter des milliers de pieds de bois. Cette scierie 
qui est maintenant installée fonctionne à faible rendement et on devrait 
répéter l’installation dans d’autres écoles à d’autres endroits de la 
Colombie-Britannique. Le Gouvernement devrait également adopter un 
programme d’aide à longue échéance à l’endroit des Indiens en vue d’ex­
ploiter des scieries commerciales dans la mesure du possible, et des scieries 
et des conserveries de poissons pour les Indiens dans les eaux littorales; 
de même que des conserveries de fruits dans les régions à l’intérieur. 
Une subvention spéciale à cette fin devrait être instituée immédiatement 
afin de permettre aux divers indigènes de subvenir à leurs besoins eux- 
mêmes. Une subvention spéciale d’un million de dollars pour commencer 
un programme continu de logement, réparti sur un nombre d’années.

Fait à Vancouver, Colombie-Britannique, ce 12ème jour de mai 1948.
Confédération des tribus habitant l’intérieur 
de la Colombie-Britannique.

Le président,
(Signé) FRANK ASSU.


